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Le peuple 
suisse tient 
ä garder 
l’independance 
et la neutralite!

L’ initiative d’adhesion ä I’ UE 
a ete litteralement balayee!

L’ecrasante majorite des citoyens 

suisses, ä savoir 76,7% des votants 

ainsi que la totalite des cantons, ont 
rejete l’initiative d’adhesion ä l’UE. 
Le ministre des affaires etrangeres 

Joseph Deiss et d’autres eurotur- 
bos cherchent, certes malhabile- 
ment, ä interpreter ce Non clair et net 
ä TUE comme un Oui ä «l’objectif 
strategique» d’une adhesion ä TUE. 
Force est par consequent de const- 
ater que notre gouvernement con- 
tinue allegrement ä mepriser les ver- 
dicts populaires. Le jour de la vota- 
tion, les masques sont tombes!

On ne pourra rien y changer: les citoy­
ens suisses ne veulent pas s’appauvrir. 
Ils ne souhaitent pas davantage perd- 
re ieur iiberte. L’adhesion de la Suisse ä 
TUE n’est desormais plus un theme 
d’actualite! Le Conseil federal doit reti- 
rer la demande d’adhesion qu’il a de- 
posee ä Bruxelles et renoncer ä l’adhe- 
sion ä TUE comme objectif de notre

politique exterieure. L’ASIN aura une 
fois de plus pour täche de veiller ä ce 
que la volonte du peuple soit respectee.

Nous tenons ä re- 
mercier tres cordialement nos mem­
bres, donateurs et sympathisants de 
Ieur grand engagement contre l’ini- 
tiative d’adhesion ä l’UE: ils ont dis- 
tribue 1 million de tracts et mis en 
place plus de 3’000 affiches! De 
nombreux membres ont par ailleurs 
alimente la caisse de combat de 
l’ASIN en versant des cotisations 
plus elevees.

La principale lutte est encore 
ä venir!

Gräce au double referendum lance 
par l’ASIN, les citoyens suisses pour-

ront se prononcer le 10 juin 2001 sur les 
questions ci-apres: faut-il engager des 
soldats suisses ä l’etranger dans des 
zones en conflit et en guerre ä l’etran­
ger et les soldats etrangers doivent-ils 
egalement pouvoir s’exercer ä la guer­
re surterritoire suisse? II s’agit en l’oc- 
currence d’empecher la Suisse de se
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rapprocher de l’Otan et d’adherer ä 
l’Otan.
L’ASIN doit ä present se battre sans 
compromissions et avec un enorme 
engagement pour l’independance et 
la neutralite perpetuelle et armee de la 
Suisse. Un large comite interparti or- 
chestre par l’ASIN va mener cette 
bataille.

S  La vraie 
(  question 

ä se poser 
) estla 
suivante: ^

Sacrifier n
es conflits

Nous avons aaane les votations sur 
rONU. I’EEE et les «casaues bleus 
et le 4 mars. nous avons tordu le 
cou ä une adhesion ä l’UE. II nous 
faut ä present mobiliser toutes nos 
forces pour mettre le 10 iuin 2001 le 
holä au chanqement de cao errone 
et irresppnsable aue nos autorites 
souhaitent effectuer en politique ex- 
terieure et de securite. Nous como- 
tonssurvous!

De quoi s’agit-il 
le 10 juin 2001?

Le 10 juin 2001, il ne s’agira pas d’ar- 
mer un peu les soldats suisses ä 
l’etranger afin qu’ils puissent assurer 
leur autodefense ni de couvrir quelques 
«besoinsd’instruction».
L’enjeu de cette votation est la partici- 
pation ä des guerres etrangeres, la 
Cooperation avec l’OTAN, en definiti­
ve, l’adhesion ä l’OTAN.

II s’agira de savoirsi

nous souhaitons sacrifier nos fils 
et filles ä des conflits et guerres ä 
l’etranger.
nous souhaitons envoyer des sol­
dats suisses au «casse-pipe» sous 
le commandement de generaux 
etrangers.
nous souhaitons renoncer ä notre 
neutralite perpetuelle et armee et 
ä notre tradition de paix qui dure 
depuis200 ans.

Si nos soldats sont prepares ä la guerre, c'est uniquement pour 
defendre notre liberte. S‘il le faut au prix de leur vie. Mais nous refu- 
sons de sacrifier nos hommes pour des conflits ä 1‘etranger; en effet, 
certains en reviendraient mutiles, malades ou morts. On ne joue pas 
avec les guerres... quelles qu'elles soient!

Conclusion: Pas de soldats suisses ä l’ etranger! 
Pas de soldats etrangers en Suisse!
Comite hors-partis «Suisse -  oasis de paix»

iNllN
ä la loi militaire
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Les soldats suisses sont prepares ä la 
guerre pour proteger notre pays et 
notre liberte. Pour cela, ils doivent au 
besoin etre prets ä risquerleurvie. 
Mais nous ne sacrifions pas nos fils et 
filles ä des conflits et guerres ä l’etran­
ger.
Les soldats reviennent de la guerre 
blesses, malades ou dans un cercueil. 
On ne joue pas avec la guerre ni avec 
nous-memes.

Tuer et mourir pour quelle cause?
C’est cela la vraie question. Au be­
soin. le soldat suisse doit etre pret ä 
faire ce sacrifice supreme pour de- 
fendre notre pavs. Mais au arand ia- 
mais pour des conflits et guerres ä 
l’etranaer.

Conclusion:

Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
pas de soldats etrangers 
en Suisse.

Voici les textes de loi en apparence anodins et les questions sur lesquels vous devrez vous 
prononcer dans la votation du 10 juin 2001

Attention! Ces deux textes de loi ont ä premiere vue seulement quelque chose ä voir 
avec la «Cooperation en matiere d’instruction». Et ä premiere vue, il s’agit 
d’armer quelque peu les soldats suisses ä l’etranger afin de leur permettre 
d’assurer leur autoprotection.

Projet A

(«Cooperation en matiere d’instruction»)

§ Art. 48a Loi sur l’armee
Instruction ä l’etranger ou avec des troupes etrangeres 
1 Le Conseil federal peut, dans le cadre de la politique 
exterieure et de securite de la Suisse, conclure des con- 
ventions internationales:
a. I’instruction de troupes ä l’etranger;
b. I’instruction de troupes etrangeres en Suisse;
c. des exercices communs avec des troupes etrangeres 

Deut habiliter le Departement federal de la defense,
de la protection de la population et des sports ä conclu­

re des conventions relatives ä des projets d’instruction 
particuliers dans le cadre de conventions conclues en 
vertu de l’al. a.

Question de votation:
Souhaitez-vous donner votre aval ä la modification du 
6 octobre 2000 de la Loi federale sur l’armee et l’admi- 
nistration militaire (Cooperation en matiere d’instruc­
tion)?

Projet B 

(«Armement»)

§ Art. 66 Loi sur l’armee 
Conditions prealables
1 Les engagements pour la promotion de la paix peu- 
venmre ordonnes sur la base d’un mandat de l’ONU ou 
de l’OSCE. Ils doivent etre conformes aux principes de 
la politique exterieure et de securite de la Suisse.

Le service de promotion de la paix est accompli par 
des personnes ou des troupes suisses specialement 

Ses ä cet effet.

3 L’inscription en vue d ’une participation ä une operation 
de soutien ä la paix est volontaire.

Question posee en votation:
Souhaitez-vous donner votre aval ä la modification du 
6 octobre 2000 de la Loi federale sur l’armee et l’admi- 
nistration militaire (Armement)?

Et voici la re

En realite, il s’agit toutefois de faire 
completement changer de cap notre 
politique de securite: il y va de la par­

ticipation de soldats suisses ä des 
guerres ä l’etranger. Et en definitive, 
il y va de l’adhesion ä l’OTAN.

Nous dirons 
par consequent 

2x Non!



1. Non ä des soldats etrangers en Suisse (sous pretexte «de Cooperation en matiere d’instruction»)

A premiere vue, il ne s’agit que de 
couvrir quelques besoins d’instruction 
militaire ä l’etranger. De telles conven- 
tions ont dejä ete signees, notamment 
pour l’armee de l’air et les blindes. 
Mäis, en realite, la «Cooperation en ma­
tiere d’instruction« a pour objectif de 
rendre l’armee suisse «interoperable», 
ä savoir capable de s’assujettir ä 
l’OTAN et desireuse de se soumettre 
ä l’OTAN. Sous commandement de 
l’OTAN, les soldats suisses sont cen- 
ses effectuer des exercices communs 
avec des soldats etrangers. Et les sol­
dats etrangers doivent pouvoir egale- 
ment s’exercer ä la guerre sur territoire 
suisse.
Cette voie erronee repose sur le Slogan 
vide de sens de «la securite par la Co­
operation», soit sur la conclusion fausse 
que notre pays ne pourra ä l’avenir as- 
surer sa securite qu’en se rendant de- 
pendant d’armees etrangeres et en se 
soumettant ä des generaux etrangers.

Des chars de grenadiers frangais ont 
dejä effectue des exercices de tir 
sur la Wichlenalp. Des pilotes suisses 
de F/A-18 s’exercent au ravitaillement 
en vol. Avec le concept bizarre de la 
«defense avancee», l’armee suisse 
doit pouvoir mener un eventuel com­
bat de defense sous l’egide de l’OTAN 
ä une distance de 200 ä 300 kilo- 
metres avant les frontieres de notre 
pays.
L’assujettissement ä l’OTAN («Inter- 
operabilite») de l’armee suisse doit etre 
encouragee en promouvant la langue 
anglaise dans l’etat-major et cours 
d’officiers, au moyen d’une doctrine 
militaire commune, de concepts d’en- 
gagement communs, par la structure 
«OTAN-operable» de l’armee suisse, 
avec les memes armes et le meme 
materiel et jusqu’au meme dispositif 
d’accouplement. Les aeroports doi­
vent etre prepares ä l’utilisation par 
des escadrons de l’OTAN.

Par cette «confrerie d’armes», on cher- 
che ä pouvoir engager l’armee suisse 
avec les troupes de l’OTAN dans les 
zones de conflit et de guerre ä l’etran- 
ger. L’objectif est l’adhesion de notre 
pays ä l’OTAN.
Ce changement de cap de l’armee de 
resistance suisse, qui deviendrait de la 
sorte une armee d'intervention, est en 
contradiction flagrante avec la neutra­
lite suisse et notre systeme de milice. 
Nous serions entraines dans des con- 
flits et guerres etrangers et notre tra- 
dition de paix de 200 ans serait sa- 
crifiee. La consequence de tout cela 
serait moins de securite.

Conclusion:

Pas de soldats etrangers 
en Suisse! Non au projet 
relatif ä «Cooperation en 
matiere d’instruction»!

1. Non aux soldats suisses ä l’etranger (sous pretexte «d’armement»)

La Suisse a une tradition humanitaire 
qui jouit d’une excellente reputation 
dans le monde entier. C’est sur le sol 
de la neutralite suisse que le Comite 
international de la Croix-Rouge est 
ne. Notre pays s’acquitte de ses obli- 
gations humanitaire de maniere multi­
ple. Le projet dit «d’armement» n’a 
pas pour objectif d ’armer un peu les 
soldats suisses ä l’etranger pour leur 
permettre d’assurer leur autodefense. 
II s’agit en realite de la participation ä 
des guerres etrangeres et en definitive 
de l’adhesion de notre pays ä l’OTAN. 
C’est jouer dangereusement avec la 
guerre et c’est en contradiction flag­
rante avec notre neutralite perpetu- 
elle armee. Celui qui tire devient partie

au conflit. Nos soldats seraient con- 
damnes ä etre les marionnettes au 
Service des interets des grandes puis- 
sances.
Le citoyen suisse est en meme temps 
soldat dans notre armee de resi­
stance. II doit etre pret ä sacrifier au 
besoin sa vie pour son pays. Mais on 
ne doit pas jouer avec la guerre : Les 
soldats, ä savoir nos propres fils et fil- 
les, reviennent des guerres etrangeres 
blesses, malades ou dans un cercueil. 
Pour quelle cause?
II faut rejeter le «projet sur l’armement» 
afin d’empecher nos autorites d’effec- 
tuer un changement de cap lourd de 
consequences au niveau de notre po- 
litique de securite. La Suisse neutre

devra egalement ä l’avenir fournir de 
l’aide humanitaire par des civils. Notre 
tradition de paix qui dure depuis 200 
ans ne doit pas etre sacrifiee. Nous ne 
souhaitons ni une adhesion ni un rapp- 
rochementäl’OTAN.
La neutralite perpetuelle et armee est 
et restera notre concept de securite 
hautement moderne et qui a large­
ment fait ses preuves.

Conclusion:

Pas de soldats suisses 
ä l’etranger!
Non au projet relatif 
ä «l’armement»!

Sacrifier les soldats suisses, ä savoir nos fils et 
filles, ä des conflits et guerres ä l’etranger? Non! 

Conclusion: le 10 juin 2001,
2x Non ä la Loi sur l’armee



12 raisons imperatives pour 
voter «2x Non le 10 juin 2001»

1- La Suisse a une armee 
de resistance

Les soldats suisses sont prepares ä 
faire la guerre afin qu’ils soient au be- 
soin aptes ä mener une guerre pour 
defendre notre pays. Par leur volonte de 
defense et leurs armes, ils repoussent 
et dissuadent les ennemis potentiels. 
Notre armee de resistance assure de 
la sorte la paix dans notre propre pays 
et empeche la guerre.

A rt1 t S n e e  contribue
Art’ ä maintemr 1 P de sa

On demande au soldat suisse de ris- 
quer, au besoin, sa vie si la protection 
de notre pays l’exige. La question doit 
etre posee comme ceci: mourir pour 
quelle cause?
Pour les conflits et guerres ä l’etran- 
ger, on ne saurait justifier le fait de ris- 
quer sa vie. On ne joue pas avec le 
serieux et la terreur de la guerre. Nous 
disons resolument non ä des aventu- 
res guerrieres.

* f t fc /eS8i.
‘~a Suisse a nn

0r9anisee  op/ e a rrr>ee. C ello  •

La defense du propre pays est la 
täche de tout citoyen suisse. C’est 
pour cela, que nous avons cree l’ar- 
mee de milice avec des citoyens en 
uniforme. Une armee qui ne sera en- 
gagee qu’en cas de besoin.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2 x Non ä la Loi sur l’armee

2. Affaiblissement
de la defense nationale 
et du systeme de milice

La volonte de s’affirmer et la defense 
nationale militaire de la suisse repo- 
sent sur l’idee de la resistance. Notre 
armee de resistance sert ä la defense 
et ä la non-ingerence dans les conflits 
etrangers. Avec l’armee de milice, le 
citoyen est en meme temps soldat et 
support de cette resistance. Les en-

II est demande 
aux soldats suisses 
de risquer au besoin 
sa vie, si la protection 
de notre pays l’exige.



gagements ä l’etranger apportent de 
l’eau au moulin d’une armee profes- 
sionnelle et affaiblissent l’armee de 
milice. Ils conduisent vers une armee 
ä deux vitesses. La cohesion de l’ar­
mee serait mise en danger. La defense 
nationale militaire perdrait ensuite le 
soutien du peuple.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä Petranger -  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2 x Non ä la Loi sur Parmee

3. Empecher
une reforme prometteuse 
de Parmee suisse

Les engagements militaires ä l’etran- 
ger et la Cooperation avec l’OTAN en 
matiere d’instruction ont pour but 
anticonstitutionnel de faire de l’armee 
de milice suisse une armee d’interven- 
tion pouvant etre assujettie. Les sol­
dats suisses sont censes construire 
une armee format de poche haute- 
ment technicisee et compatible avec 
l’OTAN. Composee principalement de 
professionnels et commandee par 
des professionnels, transportable par 
avion et integrable aux structures de 
l’OTAN, cette armee est censee deve- 
nir ä l’etranger le vassal des comman- 
dements etrangers.

Certes, l’armee de milice suisse doit 
etre modernisee et axee sur de nou- 
velles formes de violence et de guerre. 
Mais eile doit se concentrer stricte- 
ment sur notre propre pays.
Ceux qui souhaitent justifier l’armee par 
des engagements militaires ä l’etran- 
ger apportent de l’eau au moulin de 
ceux qui cherchent ä abolir notre armee. 
Les deux projets de loi forment la base 
de l’armee XXI. La nouvelle armee est 
congue de maniere ä ce que nous de- 
venions automatiquement dependants 
de l’OTAN. L’armee sera reduite de 
maniere drastique. Des associations 
traditionnelles et qui ont grandi pen- 
dant des decennies doivent ceder la 
place ä une embrigadement compa­
tible avec l’OTAN. Les troupes de mon- 
tagne seront pratiquement supprimees. 
II n’y aura plus de corps d’armee de 
montagne pour proteger les cols im- 
portants sur le plan strategique.
C’est pourquoi le fait de voter 2x Non 
le 10 juin contraindra le Departement 
de la defense et le Conseil federal ä 
remettre sur le metier la planification 
de l’armee.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä Petranger -  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur Parmee.

4. Meme des engagements 
«de promotion de la paix» 
conduisent directement 
ä des combats

Un rapport d’experts de l’ONU a exa- 
mine les engagements pour la paix 
des 10 annees passees. Le resultat 
est consternant: la grande majorite 
des engagements ont echoue. Les 
experts de l’ONU et de l’OTAN exigent 
egalement que les engagements pour 
la paix obeissent ä l’avenir ä une «doc- 
trine robuste»: les troupes de l’ONU 
doivent etre constamment en mesure 
de «se battre et de vaincre l’adversaire». 
De telles revendications mettent defi- 
nitivement un terme ä la supposition 
naive qu’on puisse distinguer sur un 
territoire en conflit et en guerre entre 
engagements «pour le maintien de la 
paix» et engagements «pour obtenir la 
paix par la force». Les troupes suisses 
seraient par consequent elles aussi 
chargees de «pouvoir vaincre l’adver- 
saire». La Suisse ne pourrait pas s’op- 
poser ä la demande d’etre une puis- 
sance d’intervention de l’ONU dotee 
d’un mandat de combat.

C’est pourquoi la question de principe 
suivante se pose: faut-il engager des 
soldats suisses dans des zones etran- 
geres en conflit ou en guerre? II ne 
s’agit pas de savoir si les soldats suis­
ses doivent etre armes un peu pour 
pouvoir assurer leur autodefense dans 
les zones etrangeres en conflit ou en 
guerre.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä Petranger.
Pas de soldats suisses 
ä Petranger-  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur Parmee.



5. La spirale d’escalades 
conduit ä des aventures 
guerrieres

Les exemples, tels que la Bosnie, la 
Somalie ou la Sierra Leone, montrent 
que les engagements, «de maintien 
de la paix» peuvent degenerer rapide­
ment. Pour les soldats suisses aussi, il 
s’avererait inevitable d’avoir recours 
aux armes. Qui pourrait dire apres ces 
tirs si la Suisse neutre a agi en etat de 
legitime defense ou s’il y a eu agressi- 
on de la part d’une «force d’interven- 
tion etrangere»? La Suisse deviendrait 
un pays en guerre et perdrait sa repu- 
tation de credibilite et sa tradition hu- 
manitaire de petit Etat neutre. Ironie du 
sort, l’Etat depositaire du Comite in­
ternational de la Croix Rouge (CICR) 
deviendrait de la sorte definitivement 
une marionnette de la politique des 
grandes puissances interventionnistes.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.

6- La guerre et sa terreur
«Si tu cherches la guerre, eile te trou- 
vera!» Chaque guerre s’accompagne 
de cruautes, de terreur, de morts et de 
destruction. De la munition ä l’uran- 
ium appauvri, des mines, des bombes 
ä fragmentation et des gaz toxiques 
y sont engages. De nouveaux syste- 
mes d’armement y sont festes. Nous 
n’avons pas notre mot ä dire sur ce 
chapitre. La population civile et l’envi- 
ronnement en souffrent. Nos fils et fil- 
les reviennent de guerre irradies, avec 
une leucemie, des intoxications et des 
dommages physiques et psychiques, 
quand ce n’est pas carrement dans un 
cercueil. Et tout cela pourquoi? 
Partout oü des troupes sont enga- 
gees, la Prostitution sevit. Elle cher- 
che, tout comme la mafia de la dro- 
gue, ä tirer profit de la Situation. Toute 
mere, toute epouse et toute petite

amie doit savoir que les soldats en­
gages ä l’etranger sont exposes ä ces 
risques. C’est pourquoi on ne va pas 
spontanement participer ä des guer­
res sous des pretextes quelconque. 
Des engagements armes ä l’etranger 
ne sont pas des vacances synonyme 
d’aventure.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä Petranger-  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.
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7. Sacrifier
la neutralite suisse -  
moins de securite!

Notre neutralite a largement fait ses 
preuves comme instrument de secu­
rite et de paix. Dans le nouveau mille- 
naire aussi cet instrument reste tres 
moderne. II oblige nos autorites ä syste- 
matiquement renoncer ä se meler des 
affaires d’autrui et ä faire preuve de 
modestie en matiere de politique ex­
terieure. Elle evite de la sorte ä notre 
population et ä notre pays d’etre ent- 
raines involontairement dans des con- 
flits internationaux et de pouvoir etre 
victimes d ’un chantage.
Avec l’engagement de soldats suisse 
ä Petranger et avec la presence de 
troupes de combat etrangeres en 
Suisse, notre neutralite serait sapee et 
finalement abandonnee. Les besoins 
de securite de notre population et de 
notre pays seraient arbitrairement mis 
en jeu. La tradition de paix vieille de 
200 ans serait jetee par-dessus bord 
et sacrifiee sur l’autel des partisans de 
la pensee unique et d’une mentalite 
de prestige tres mode. Selon la nou- 
velle Strategie «La securite par la 
cooperation», la Suisse doit pouvoir 
mener avec l’OTAN des combats de 
defense ä une distance de 100 ä 300 
kilometres en dehors de ses frontieres 
nationales. La neutralite serait aban­
donnee de la sorte. Et nos troupes 
devraient risquer leur vie sous le com- 
mandement de generaux etrangers. 
Dans notre propre pays, Parmee serait 
affaiblie. Nous serions exposes sans 
defense aux risques potentiels sur 
notre propre sol. Notre securite serait 
mise en jeu de maniere irresponsable.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.

8. Un projet qui ouvre 
la porte ä une politique 
exterieure erronee

La revision de la Loi sur Parmee ouvre 
la porte ä la politique exterieure et de 
securite erronee de la Berne federale:

Dans un premier temps, il est prevu 
de preparer le terrain ä une adhe- 
sion de la Suisse ä l’OTAN en enga- 
geant des soldats suisses ä l’etran- 
ger et en acceptant la presence de 
soldats etrangers en Suisse.

Des que les engagements militaires 
ä Petranger auront ete legitimes, on 
pressera les citoyens ä adherer ra­
pidement ä l’ONU. On leur dira que 
de tels engagements militaires sont 
en regle generale effectues sous 
mandat de l’ONU et que la Suisse 
doit pouvoir «codecider».

En definitive, la Suisse devra etre 
integree ä l’UE via l’ONU politique.

Ces objectifs errones en matiere de 
politique des affaires etrangeres vont 
entraver Pindependance, la souverai­
nete, la democratie directe et la neu­
tralite de la Suisse jusqu’ä ce que ces 
concepts soient devenus meconnais- 
sables.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.

9- Sacrifier la souverainete 
et l’independance

En flagrante contradiction avec la 
Constitution federale, la nouvelle poli­
tique de securite accorde priorite aux 
engagements militaires ä Petranger.
La cooperation recherchee avec Petran­
ger en matiere de politique de securite

et le partenariat de l’OTAN pour la 
paix (PPP) restreignent la marge de 
manceuvre de la Suisse. L’etablisse- 
ment de reseaux s’intensifie. La poli­
tique de neutralite dependra de plus 
en plus des grandes puissances. 
L’equipement et Parmement ainsi que la 
doctrine d’instruction et d’engagement 
de Parmee suisse sont aujourd’hui de- 
jä axes exclusivement sur l’interope- 
rabilite avec l’OTAN (capacite des for- 
ces armees de cooperer avec les for- 
ces armees etrangeres). Les soldats 
suisses sont censes apprendre le lang- 
agemilitaireanglais.
La revision de la Loi sur Parmee elargi- 
rait les competences du Conseil fede­
ral en matiere de politique exterieure 
et cela au depens des droits populai- 
res. L’activisme international, «l’exhi- 
bitionnisme» et la bureaucratie de l’ad- 
ministration seraient intensifies au de­
pens des contribuables. De telles evo- 
lutions peu souhaitables entravent la 
souverainete et Pindependance de 
notre pays.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger-  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.

10. Meprisdela
Constitution federale 
et des
droits populaires

Dans differentes votations populaires, 
les citoyens suisses ont opte par des 
verdicts clairs et nets pour Pindepen­
dance et la neutralite (ONU 1986, EEE 
1992, casques bleus 1994, adhesion ä 
l’UE mars 2001). La Berne federale 
souhaitait au depart proceder ä la 
revision de la Loi sur Parmee sans 
consulter les citoyens. On ignore tout 
simplement les verdicts du Souverain, 
comme s’ils n’avaient jamais existe.



,  ^  « * * *  «*£. sggss»«
Consf/'fuf/on federale

Art. 173, Aufres täches 
et compefences:
: L’/Assemö/ee federale a en outre les
täches et les compefences su/Van- tes:

a. eile prend les m e s u re s  necessa/'- 
res pour preserver la secur/fe 
exterieure, /’/'ndependance ef la neu­tralite de la Suisse.

Art. 185, Securite exterieure 
et secur/fe / n f e r ie u r e

’ Le Conse/7 federal prend des mesu­
res pour presen/er la secur/fe exfer-;
/'eure, /’/'ndependance ef /a neufra/Zfe de la Suisse.

Art. 58, Armee

'La Suisse a une armee. Celle-ci est 
organ/'see essenf/'e/femenf se/on le 

pr/'nc/pe de l ’armee de milice,
2 L’armee confribue ä prei/en/'r la 
guerre et ä ma/nfen/r la paix; eile 
assure la defense du pays ef de sa

popu/af/on. f//e apporfe son souf/'en 
aux aufor/fes c/V/'fes /orsqu’e/tes do/- 
i/enf fa/re face ä une grai/e menace 

pesanf sur /a secur/fe /'nferieure ou ä 
d ’aufres s/'fuaf/'ons d ’excepf/'on. La 
loi peut prei/o/'r d ’a u fre s  täches. ”

Notre departement de la defense re- 
vendique aujourd’hui des avions de 
transport ä grande espace, des equi- 
pements speciaux pour les engage­
ments ä l’etranger, des conteneurs, 
etc. et tout cela aux depens des sol­
dats miliciens et du mandat d’une 
«defense nationale».
Selon le DDPS, l’engagement de 
Swisscoy coüte quelques 60 millions 
de francs pour une periode de 15 mois 
(jusqu’ä fin 2000). Un soldat Swisscoy 
coüte selon les calculs de la Direction 
du developpement et de la coopera­
tion (DDC) au sein du DFI 42’000 francs, 
alors qu’un membre du Corps suisse 
d’aide en cas de catastrophe ne coüte 
que 12’000 francs.
Pour des depenses qui n’ont stricte- 
ment rien ä voir avec les mandats de 
Parmee suisse fixes dans la Constitu­
tion, on depense aujourd’hui dejä lar­
gement plus de 100 millions de francs

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.

11- Un gaspillage d’argent 
irresponsable

Les engagements militaires ä Petran­
ger constituent un gaspillage irre­
sponsable de l’argent des contribua- 
bles. Le rapport entre les depenses 
et les resultats est disproportionne.

par an, et cela au depens de notre 
armee de defense.
Ce qui peut paraitre prestigieux ä cer- 
tains membres de notre gouverne- 
ment et ä des politiciens aimant bien 
voyager, est contre-productif et con- 
traire au mandat humanitaire de la 
Suisse. II est nettement plus efficace 
de renforcer l’aide humanitaire ä 
Petranger apportee par les organisa- 
tions civiles et notamment par le Corps 
suisse d’aide en cas de catastrophe.

Conclusion:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger- 
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.



12. La voie de la Suisse

La neutralite perpetuelle et armee de 
notre pays attribue ä la Suisse une 
täche particuliere en matiere de poli- 
tique exterieure: l’aide humanitaire ci-

vile, la diplomatie de paix et un enga- 
gement constant de la Croix-Rouge. II 
faut en Europe et dans le monde au 
moins un pays neutre credible qui se 
tienne rigoureusement ä l’ecart des 
conflits et rapports de force de l’etran­

ger et qui apporte une aide humanitai­
re impartiale lä oü il y a de la detresse. 
Notre concept de politique exterieure 
et de securite doit reposer sur la neu­
tralite suisse et avoir pour devise:

Ne nous ingerons pas 
dans les conflits et guerres 
ä l’etranger.
Pas de soldats suisses 
ä l’etranger -  
Pas de soldats etrangers 
en Suisse
2x Non ä la Loi sur l’armee.



Si nos soldats sont prepares ä la guerre, c'est uniquement pour 
defendre notre liberte. S'il le faut au prix de Ieur vie. Mais nous refu- 
sons de sacrifier nos hommes pour des conflits ä 1‘etranger; en effet, 
certains en reviendraient mutiles, malades ou morts. On ne joue pas 
avec les guerres... quelles qu'elles soient!

Conclusion: Pas de soldats suisses ä l'etranger! 
Pas de soldats etrangers en Suisse!
Comite hors-partis «Suisse -  oasis de paix»

le
10 juin 

i S * 1 ] \ i

ä la loi militaire

Le petit Etat qu’est la Suisse 

le sait parfaitement:
Si tu cherches la guerre, 
eile te trouvera.
C’est une vieille sagesse 

populaire et c’est pourquoi 
la Suisse est neutre.

Sacrifier des soldats suisses 
ä des conflits 
et guerres ä l’etranger? 
Le 10 juin 2001: 
2x Non ä la Loi sur l’armee. 
Nous avons beaucoup ä perdre.



OUI!

►
 Je me battrai pour le maintien 

de la neutralite perpetuelle et armee 
de mon pays et je m’annonce 
comme collecteur engage de signatures!

Contactez-moi!
Nom/prenom

Adresse

NPA/Iieu____________________________________________________________________________

Telephone prive 

Telephone prof.

Fax

E-mail

Date/signature
Priere de retourner ce talon immediatement ä: ASIN, case postale 218,3000 Berne 16 ou fax 031 356 27 28

% < r

Vous aussi, faites de la liberte 
de la Suisse votre cheval de 
bataille: 
Devenez membre de l’Action 
pour une Suisse independante 
et neutre (ASIN)

EU Membre ( CU couple)

□  Donateur

EU Sympathisant

Cotisations annuelles: 
membre: fr. 35 -  (couple: fr. 50.-) 
donateur: fr. 100- 
sympathisant: ä bien plaire

Nom/Prenom

Adresse

NPA/Lieu

Date/Signature

Recrute par
Bulletin 75

Envoyer ä:
ASIN
Case postale 218 
3000 Berne 16 
Tel. 031 35627 27 
Fax 031 35627 28 
Internet: http://www.asin.ch 
E-Mail: asin@asin.ch

http://www.asin.ch
mailto:asin@asin.ch

